
    TREMPLIN Homme & Patrimoine 

TREMPLIN Homme et Patrimoine propose des actions centrées sur le développement et l’épanouissement de l’individu en s’appuyant 
sur des projets de sauvegarde, de restauration et de mise en valeur du patrimoine archéologique et bâti.  

Utilisé comme outil de médiation, le patrimoine permet de redonner du sens, de développer l’approche diagnostique, de mettre en 
mouvement une démarche de projet. S’investir dans un projet de restauration permet d’acquérir et de développer des compétences 
d’employabilité durables : cohésion d’équipe, gestion de conflits, anticipation, programmation, planification… et de nombreuses compétences 
spécifiques : taille de pierre, limousinerie, enduits, charpente, couverture… 

A travers des mises en situations pratiques, le projet pédagogique de TREMPLIN Homme et Patrimoine permet de conduire 
simultanément et conjointement, par effet miroir, le projet au service du développement des personnes et la restauration et la mise en valeur du 
patrimoine. 
TREMPLIN Homme et Patrimoine propose des activités et des actions en direction : 

des cadres soucieux d’un management humain de leurs équipes,  
des salariés inscrits dans une démarche de validation de leurs compétences ou dans un projet de conversion, 
des demandeurs d’emploi et des bénéficiaires des minima sociaux en quête d’un repositionnement social et professionnel, 
des professionnels du patrimoine à la recherche de performance,  
des particuliers passionnés d’histoire. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



A BISSEY-SOUS-CRUCHAUD : le lavoir « du Cloux » ou « du Clos » / Janvier et avril 2011 

AVANT                   APRES 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Ce type de travaux est très valorisant pour l’équipe, vu le résultat visuel concret. 

 

A BUXY : le lavoir au sud de Buxy / Janvier 2011 

 

AVANT                   APRES 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Ici, les photos d’avant-après parlent d’elles-mêmes… 
 
Sur proposition du Maire et en accord avec l’équipe, le 
sauvetage de ce lavoir s’est imposé rapidement. 
 
En effet, presque tout a été à reconstruire : murs, 
charpente, couverture, et réfection de l’abreuvoir. 
Le plus dur sur ce chantier fut d’affronter les éléments : 
pluie, boue, neige, gel, ainsi que l’accès au site, par un 
chemin pentu le long duquel il a fallu transporter le groupe 
électrogène…  
Puis une belle surprise attendait l’sous les broussailles : une 
belle fontaine, qui alimente l’abreuvoir par l’intermédiaire 
d’une auge de pierre. 
 

Le chantier a nécessité moins de technique.  
L’équipe est aguerrie à ce type de travaux : remplacement de 
pièces de charpente, couverture, et restauration des joints, mais 
cette fois-ci au ciment, ne s’agissant que de retouches.  
 
Bien que le lavoir ne soit plus en eau, le bassin a tout de même été 
restauré afin d’être rendu étanche. 



A CHENOVES : le lavoir des Filletières / juillet 2010 
 

   AVANT                   APRES 

 

 

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

1ère action de l’équipe, ce lavoir nécessitait une grosse 
reprise, notamment au niveau de la charpente et de la toiture. 
 

Bien que non prévu dans le cahier des charges, 
l’équipe a également procédé à la rénovation de 
l’abreuvoir jouxtant le lavoir; ainsi l’ensemble est 
désormais restauré. 
 

Enfin, la commune a demandé 
de bien vouloir restaurer le 
calvaire du bourg de Chenôves; 
il en avait bien besoin, ainsi 
que le mur l’entourant. 



A CULLES-LES-ROCHES : le lavoir « sous la Roche » ou « de la Croire » / Octobre 2010 

 AVANT                     APRES 

 

 

 

 

 

 

 

A MOROGES : le lavoir de Cercot / Mai-juin 2011 

       AVANT                    APRES 

 

 

 

 

 

 

 

  

Ce lavoir, pourtant encore en eau, demandait néanmoins une 
restauration d’ampleur : charpente, couverture, et surtout 
peinture. C’est un chantier plus technique que les autres, du fait 
de la réalisation de l’enduit peint du mur mitoyen avec la 
propriété voisine : il a fallu restituer les fausses briques et les 
motifs des pierres d’angles.  
De plus, des ouvrages de ferronnerie plus adaptés, et 
permettant de sécuriser les abords ont été réalisés par un 
artisan. Un massif de fleurs, le mur mitoyen et une pompe à 
bras murale ont été réalisés. 
Ce chantier n’a pas été achevé dans les temps prévus, du fait 
que les tuiles existantes ont été nettoyées et démoussées à la 
main plutôt que remplacées en totalité : cela a pris beaucoup de 
temps, mais le rendu est plus agréable à l’oeil. 

A flanc de colline, en direction du Mont Avril, ce lavoir 
nécessitait une remise à niveau urgente : charpente, en totalité, 
couverture à l’aide de tuiles mécaniques, et des reprises de 
maçonnerie. 
 

C’est à l’occasion de l’inauguration de ce chantier, (qui a eu lieu 
le dernier jour de l’opération du Pays Chalonnais), que l’équipe 
s’est séparée pour de nouvelles aventures, avec, pour certains, 
des débouchés sur un contrat de travail ou le passage du permis 
de conduire. 



A GERMAGNY : le lavoir communal /Août et septembre 2010 

    AVANT                    APRES 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

Pour ce chantier, il a fallu de l’imagination, car l’aspect de ce lavoir était 
peu engageant de prime abord : fait de matériaux peu nobles, tagué et 
délaissé, il y avait beaucoup de travail afin de le mettre en valeur.  
 
Après un bel enduit et un toit de petites tuiles plates, il a meilleure allure. 
Mais il a été nécessaire de construire de toutes pièces un mur de 
soutènement de la terre, ainsi que de daller le sol afin d’éviter que les 
fréquentes montées d’eau de la Guye n’abîment le travail réalisé. 

L’équipe est également intervenue sur 
d’autres lieux de la commune comme le puits 
de la place éponyme, qui nécessitait une 
reprise des maçonneries. 

Les 2 calvaires avaient besoin d’un bon 

nettoyage à la brosse métallique. 

Calvaire à la sortie du bourg en direction de Genouilly 
Calvaire situé rue du Moulin Reuzard 



A SAINT-BOIL : Lavoir / janvier à avril 2011  
   AVANT                    APRES 

 

 

 

 

SAULES : le lavoir du bourg / Juin 2011 
  AVANT   APRES 

 

 

 

 

 

L e chantier le plus long de la campagne 2010-2011.  
En effet, il y a, au même endroit, le lavoir couvert, et un bassin à 
l’arrière. Il était prévu de remplacer quelques pièces de charpente, 
mais, lors du démontage, il est apparu des dégâts beaucoup plus 
importants, qui ont nécessité une quasi reconstruction. 
L’architecte des Bâtiments de France, a demandé que la 
charpente soit en totalité peinte. 
Il a fallu canaliser la présence de nombreuses remontées d’eau lors 
du curage du bassin, et faire un aménagement paysager. 
Enfin, la complexité du toit, à 4 pans et avec des noues de zinc a fait 
débat pour choisir la bonne technique.  
Après le passage du ferronnier, le résultat en valait bien la peine ! 

Ce lavoir, en sortie de bourg, en direction de Culles était à 
l’abandon, et subissait les assauts de l’eau et de la boue de la 
colline et de la route le longeant. 
En retirant la terre, surprise : le mur du lavoir se poursuivait à 
l’arrière de la fontaine couverte : le nouvel accès au lavoir se 
fera donc par-là, avec quatre marches neuves. 
L’ancien escalier, trop proche de la route, sera condamné par 
l’abreuvoir de pierre, placé là. 
De nouvelles portes et une nouvelle pompe de style ancien 
complètent la restauration de la maçonnerie. 



A SAINTE-HELENE : le lavoir communal / septembre et octobre 2010 
     AVANT                 APRES 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dans cette commune, quatre sites étaient à restaurer. 
Tout d’abord, le lavoir du bourg, avec son abreuvoir accolé : 
beaucoup de joints à réaliser… 
Afin de mener à bien la restauration, l’équipe a décidé d’elle-même 
de refaire le dessus de la fontaine à l’aide de dalles de pierres, alors 
qu’il était en ciment. Les escaliers ont, de plus été reconstruits, et la 
découverte d’une grande surface dallée devant le lavoir est une 
belle surprise. 

Remise en état de fonctionnement et dallage de la Fontaine abreuvoir Chambroye au lieu-dit Sermesse Restauration et mise en ordre de marche de fontaines à chapelets : Puits Jeannin 

Au lieu-dit Vallerat, restauration et mis en valeur d’un abreuvoir du milieu du XIXème siècle accolé au 

lavoir : nouveaux joints, à la chaux plutôt qu’au ciment, nettoyage et dallage. 



SAINT-MARTIN-DU-TARTRE : Lavoir de Maizeray / Juin et août-septembre 2011 
 AVANT                 APRES 

 

 

 

 

VILLENEUVE-EN-MONTAGNE : Calvaire de la Grande Place / Juin 2011 
 AVANT                  APRES      

            

L’action arrive à son terme pour l’équipe. 
C’est tout un ensemble qu’il faut prendre en 
compte : mur de soutènement, dallage autour, 
abreuvoir, pompe, citerne… 
Le lavoir en lui-même se révèle en assez 
mauvais état concernant les maçonneries. 
A l’aide d’un nettoyeur à haute pression, le 
piquetage du mur au-dessus de l ‘abreuvoir, a 
tout de même meilleure allure! 

Un petit chantier pour le « sauvetage » du calvaire de la 
grand' place. Pensant initialement que le fût était fendu, et 
qu’il fallait déposer la pierre et  la ferrailler de part en part 
à l’aide de tiges en inox, finalement, seule la partie externe 
de la pierre se décollait. Après avoir retiré les 
morceaux menaçant de tomber et purgé les parties 
pourries, le « puzzle » a été reconstitué le plus possible  
avec les pièces récupérées. 


